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Campus universitaire d’Outremont

Outremont est à vendre !

JOACHIM TREMBLAY

Environ 200 citoyens ont assistØ le 
16 fØvrier à l�assemblØe publique 
d�information sur la modi�cation 

du rŁglement autorisant la rØalisation du 
campus universitaire d�Outremont qui a eu 
lieu au centre communautaire intergØnØra-
tionnel. Le projet de plus de 1,5 milliard de 
dollars comprend des pavillons de recher-
ches et d�enseignement universitaires, 
mais aussi la construction d�un parc de 
1300 logements sur le site (800 logements 
Øtaient prØvus au dØpart). Les personnes 
prØsentes ont Øgalement ØtØ informØes que 
seulement 400 espaces de stationnement 
sont, au total, prØvus sur le site. Cependant, 
c�est plutôt la relocalisation des services 
communautaires de l�arrondissement qui 
prØoccupe le plus les citoyens d�Outremont 
qui ont assistØ à la rencontre.

« On nous dit qu�il y aura des hectares et 
des hectares d�espace vert, mais la vØritØ 
est que nos terrains publics actuels comme 
le parc canin, le jardin communautaire et 
les espaces sportifs (situØs dans la zone 
en rose foncØ sur la carte) seront vendus à 
des entrepreneurs privØs », dØplore la con-
seillŁre indØpendante CØline Forget dans 
un article publiØ sur son blogue. « Alors 
que le rŁglement de zonage a ØtØ adoptØ 
lundi au Conseil de MontrØal et que les 
terrains d�Outremont sont sur la liste des 
terrains à vendre, comment se fait-il que 
les plans de relocalisation des services 
communautaires de l�arrondissement ne 
sont pas encore dØ�nis aprŁs toutes ces 
annØes ? », s�interroge Mme Forget.

On se rappellera que plusieurs rØsidents 
d�Outremont, dont Chantale Houle, ont 
demandØ à la mairesse de l�arrondissement 
ce qui adviendra des jardins communau-
taires d�Outremont lors de la construc-
tion du futur campus sur l�ancienne gare 
de triage d�Outremont. La mairesse de 
l�arrondissement a rappelØ que le jardin 
communautaire restera à son emplacement 
jusqu�à 2013-2014, qu�il y aura toujours 
un jardin communautaire à Outremont et 
souligne « qu�il n�y aura pas d�interruption 
d�activitØs pour les jardins communau-
taires. AprŁs 2013, nous allons faire un ou 
d�autres jardins communautaires ». Par ail-
leurs, la mairesse soutient qu�il y aura plus 
d�espaces verts sur le site du futur campus 
qu�il y en a actuellement dans cette zone 
d�Outremont situØ au nord de l�avenue 
Van Horne.

Pour Ana Nunes, conseillŁre d�Union 
MontrØal du district Jeanne-SauvØ, un jar-
din communautaire et un parc canin sont 
primordiaux. « Mon objectif, c�est de con-
server ces deux espaces. Je ne sais pas si 
ce sera au mŒme endroit. C�est triste de le 
briser, mais ça n�empŒche pas qu�il y en ait 
d�autres de fait ailleurs. Je privilØgie là oø 
ils sont », a-t-elle af�rmØ au dØbut du mois 
lors de la rØunion du conseil.

Les regroupements citoyens s’expriment

L�augmentation du nombre de logements 
a suscitØ la crainte de plusieurs citoyens. 
Stefan Plechinsky, du comitØ citoyen gare 
de triage d�Outremont, a af�rmØ que le 

projet « crØe une Ønorme densitØ de popu-
lation et ça aura un impact Ønorme sur la 
circulation, sur l�utilisation des services 
existants ». Le citoyen croit d�ailleurs que 
« tout ça n�a pas ØtØ pensØ comme il le 
faut ».

Un autre regroupement citoyen,  la Coalition 
Parc-Extension/Campus Outremont, a fait 
part de ses prØoccupations concernant la 
spØculation immobiliŁre qui pourrait viser 
le site. « Nous voulons que le terrain soit 
dØveloppØ si cela permet de crØer des 
emplois et de dØsenclaver le site, a indiquØ 
Denis Sirois, membre de la coalition. Mais 
nous ne voulons pas d�un dØveloppement 
qui chasse les gens qui habitent dØjà le 
secteur. »

Pourtant, le responsable des grands 
projets à la Ville de MontrØal, Richard 
Deschamps, af�rme avoir tenu compte 
du rapport de l�Of�ce de consultation 
publique dans l�Ølaboration de la version 
�nale du projet. « Est-ce parfait ? Non. À 
un moment donnØ, aprŁs une discussion 
publique qui dure depuis quatre ans, il 
faut en arriver à trancher. C�est le devoir 
que nous avons comme Ølus », a prØcisØ 
Richard Deschamps.

Un campus refermé sur lui-même ?

Concernant la crainte des arrondissements 
avoisinants de voir le campus « enclaver » 
par des projets immobiliers et que celui-
ci devienne « refermØ sur lui-mŒme », 

l�administration municipale a annoncØ 
qu�elle entamerait au cours des prochains 
mois des dØmarches a�n de dØvelopper un 
plan particulier d�urbanisme (PPU) pour 
le secteur.

À terme, la ville souhaite dØsenclaver le 
futur campus. Ces dØmarches devraient 
durer de 18 à 24 mois. « La Ville accom-
pagnera l�UniversitØ de MontrØal pendant 
ses travaux a�n de s�assurer qu�ils soi-
ent cohØrents avec les recommandations 
faites par l�Of�ce de consultation pub-
lique de MontrØal et qu�ils permettent 
de dØcloisonner le campus, a expliquØ 
Richard Deschamps. Nous allons entre-
prendre des dØmarches de consultation 
qui seront accompagnØes d�un diagnostic. 
Nous regarderons, entre autres, le cadre 
bâti, l�aspect socio-dØmographique et les 
accŁs. »

Pour ce qui est des craintes face aux espac-
es verts exprimØs par plusieurs citoyens, M. 
Deschamps a af�rmØ que le PPU tiendra 
compte de cet aspect. Selon l�administration 
municipale, le PPU Øtudiera la transforma-
tion d�anciennes zones industrielles a�n 
d�accueillir de nouvelles zones d�emplois 
et soutenir le dØveloppement d�une cli-
entŁle diversi�Øe, l�amØnagement des liens 
entre les quartiers, dont Parc-Extension, la 
rØduction des îlots de chaleur par le ver-
dissement et l�optimisation du rØseau de 
circulation. Le PPU devrait Œtre prØsentØ 
publiquement en dØcembre 2012.

«On nous dit qu’il y aura des hectares et des hectares d’espace verts, mais la vérité est que nos terrains publics actuels tel le parc canin, le jardin communautaire et les espaces sportifs 
(en rose foncé sur la carte) seront vendus à des entrepreneurs privés», déplore la conseillère indépendante Céline Forget dans un article publié sur son blogue. «Sur cette carte, de la 
partie en rose foncé qui appartient à Outremont, il ne restera qu’une partie du terrain des travaux publics comme parc. Le reste des espaces verts sera sur le terrain de l’ex-gare de tri-
age et représente 10% du terrain de l’UdeM, espace nécessaire pour accommoder les nouveaux arrivants du projet», a affirmé Céline Forget en entrevue avec Le Point hier.

Voici le plan d’aménagement révisé de la zone en rose foncé sur l’autre carte. À droite du 
CCI (en rouge), on aperçoit un parc qui est situé à l’endroit ou est actuellement situé le 
stationnement et le skatepark amovible. Cet espace sera-t-il suffisant pour y installer un 
jardin communautaire, un parc canin et des espaces sportifs ?


